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la question se réduira simplement à la recherche du premier terme de la série qui représente le développement du rapport
suivant les. puissances entières des exponentielles
eT,~^     eT'J=Tlf
Donc, en vertu d'un théorème précédemment établi (p. 22-24), la question pourra encore se réduire à la recherche du premier terme de la série qui représentera le développement du produit
- (i — acos'l) (i — s' cos'l')
suivant les puissances entières des exponentielles
eW31,   ëV^.
En nommant I l'inclinaison mutuelle des orbites des planètes m, m', et prenant
n = cos2-?        v =z sin2-,
1                 2                             2
on a, comme nous l'avons remarqué (p. 20),
(3)       COS<3~ jjLCOS(/>'— 5J' — /? + 57 4- H) -f-V COS(y/— Wr -+-/> — *J4- 4>),
II, $ désignant deux constantes qui dépendent des positions de ces mêmes plans. D'autre part, si, en raison de la petitesse des excentricités et des inclinaisons, on pose, dans une première approximation,
p. = i,        v = o,        r-=.a,        /•'—«',        p — w=<\i,        p1 ~ wf=. 'V;
on verra, par suite, la formule (3) se réduire k
COSO = COS (<]/—<!> 4-II),
et l'équation (2) à la suivante
v2 = 2 aa' [X — cos (<]/ — '^ H- H)],
